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Forum du mardi 
Werkstattberichte/Recherches en cours 

 

Mardi 24 avril 2012, 18h, à l’IHA 
 

Jörg van den Heuvel (université Goethe de Francfort) 
 

Le mythe du militarisme. La planification militaire et le primat de la politique  
en Allemagne et en France à la veille de la Grande Guerre 

 
Le projet examinera à plusieurs niveaux la question de savoir si l’Allemagne et la France sont entrées en guerre 
en 1914 parce que les élites politiques des deux pays étaient dominées par les militaires ou s’il s’agissait d’un 
processus politique autonome. Il étudiera non seulement les structures (constitution), mais aussi l’influence 
sociale de l’armée et s’intéressera aux biographies des dirigeants politiques des deux États ainsi qu’à leurs 
rapports mutuels et à ceux qu’ils entretenaient avec les grandes figures militaires. La thèse défendue étant celle 
d’une »improbable war«, le projet rendra compte de l’histoire événementielle comme de quelques délibérations 
sur les perspectives des deux pays dans l’hypothèse où la guerre n’aurait pas éclaté en 1914. 
 
Jörg van den Heuvel a étudié la philosophie et l’histoire à l’université Goethe de Francfort. Depuis 2011, il est 
doctorant de l’université de Francfort sous la direction d’Andreas Fahrmeir. Il est boursier de l’école doctorale 
»Politische Kommunikation von der Antike bis ins 20. Jahrhundert« des universités de Francfort, d’Innsbruck, de 
Bologne, de Pavie et de Trente. Depuis 2012, il est boursier de l’Université franco-allemande. 
  
 

Elisa Marcobelli (EHESS) 
 

Qu’est-ce que le pacifisme pour les socialistes ? 
Discours et pratiques du pacifisme socialiste d’avant-guerre, en France, Allemagne et Italie 

 
Le pacifisme des socialistes obéit à des ressorts différents. Est-il une idéologie, une doctrine, un sentiment moral, 
une utopie? Le projet voudrait lui restituer son identité d’avant-guerre – en prenant en considération le cas de la 
France, de l’Allemagne et de l’Italie. À travers l’analyse des discours socialistes autour de la paix, la question de 
l’existence d’une unité des doctrines dans les trois pays sera posée; il s’agira ensuite de savoir, à travers l’étude 
des pratiques, s’il est possible de parler d’un militantisme pacifiste propre aux socialistes. 
 
Elisa Marcobelli a étudié la philosophie et l’histoire à l’université de Sienne, à l’université de Heidelberg et à 
l’EHESS de Paris. Elle est doctorante au Centre de recherches historiques de l’EHESS, sous la direction de 
Christophe Prochasson. Elle fait partie du groupe de recherche sur la Première Guerre mondiale de l’IHA, dirigé 
par Arndt Weinrich. 
 

 

 


